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DES HOEiAD^ EN

I. INTRODUCTION
■ -I X L~: :. "■ .;.■■■- _ ; : ;■■/:. ■ ' .-■■.-...-

1, h& secretariat de la Commission. e*conomique gpur 1(Afrique a _.

prepare" le present document conforraement aux recoraraandations du Cycle

d'S^uEeTl^ur,^Ie8"'lffpB1i&pes^'"de""p6piilia*fci'o'n" en"iaifriqfue (Le Gaire/ T962)

et de la troisieme Conference des statisticiens africains (Addis-A"b6ba,

2. , ,;4*^tyit ejbaxt "de faiz;e_ une etude ... des problemes i r^soudre, des

me'thodes et des techniques a appliquer pour englober .les copulations

nomades dans les enquStes demographiques en Afrique11—', Puisque les

reoensements de population et les enquetes demographiques sont des

sources importantes des statistiques de base servant a des fins admi—

nistratives et utilisees dans la formation des politiques ^conomiques

et sociales, la necessite d'y inclure les noraades est e"vidente, parti-

culierement dans les pays ou ils representent une forte proportion de

la population. On espere que le present document fournira a oee pays

d'utiles indications en vue de leur participation au Programme de

recensement mondial de 1970-

3» Toutefois, par sa na-ture meme? lo mode de vie des nomades se prSte

tres difficilement a la mesure et a la description et il convient de

souligner des le depart que I1intention n'a pas ete de proposer ici

line solution veritable a ce probleme extrSmement ardu. Le raieuz que

1'on puisse faire est

a) d'essayer de determiner la nature et l'ampleur du probleme du

nomadisme en Afrique,

b) de decrire quelques essais de denombrement de nomades en Afrique

et, a partir des resultats qui ont ete obtenus, de sugg^rer

pour 1'avenir des methodes que I1on pourrait suivre.

Rapport d© la troisieme Conference des statisticiens africains

(E/CN. 14/255, E/CN.U/CAS.3/22); par. 83 0)).
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Le document est subdivise'eh deux parties princi^aies ©drrespon—

dant chacune a l'un de ces deux aspects de la question.

4. Le secretariat s'est servi. des publications ci-apres ou il a

trouv€ d'utiles, donnees de base i v

OIT, TechnicalIieeting on Problems of Nomadism vand Sedentarisation,

- i- ;.Cten6ye^<; 1964 Xtroj.©-dp^unients • TliNS/^o^/i^^f^;^ j?) j

UNESCO, Nomades et nomadisme au Sahara (N° XIX de Recherches^

la zone aride), 1963 , _ . „

Murdock, G.P.^ Afrioa ; Its Peoples and their Culture History.'

■■ c.. ,..■ -

3-.'if PI ■■■

■?/■: .:;Ajijt;

■ o;; .;■:.) ,y.
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Definition.

-tr:
>.'-7 j. ;r

5, "^Xa -^Te "iidma;de offre des aspect^ sbcxaux, culturels et «

qui i:di'fferent "d'un pays a I'autre-et a 3.' interi-&ur d'un -mSae ■payat, si

bien qu'il est' ctiffidile d• en proposer1 ^i^^definition -qui

tbujo'urs. t)aiis le rappori de""la,'"r3iifiioKt""li-e<5h^iqTie

t"Sci--^es:sus,' 'on""'su^ger'e "&£"-<±et±hlT le ^nomadx^me oo-rarae le

t''d4";se3 'trbupesL&x^eii'j :-'atf'i'n'^

i de transhumahcie 'bbur design&r

des troupeaux'acbbmpagnes" duJnom©re' n^cessaire de
z ^,.,.,....str i.,.. .-.-.. . .. * '

"memb'res diii

utile mais elle ne tient pas compte d!au1;res elements iift^&rtante;doat

la subdivision ci-dessous indique la nature :

es ..prppremen'fc dits : gronpes qui se deplacent en totalite

. ayec,. leurs t^oupeaux.efc ne.se livrent pas a, la culture.

groupse:;.E[ui se -depl.aeent. en 1bo,tal3<te ave,c

.de-\ longues;; pu- de ^GiHvtftfio.^i^tjaj^ces j inais qui

*".-■■-■■ intent -rsifeaiiionnaires: pendajrit-..de.s periodes df'.une certains 4uree;;,

■■■'■- aii cours' desqjuelaeja-.iis-' cuHiye.nt: des^-ohanips,,, dt3s palmerai^s. o^,

2/
■! - des .■Jaa?dins*-C v :■■_. ■;. . ..'■■:■.-::. ': >.-. . j-;.o :■■>,; t-il-.v .-,, --■_-_ -.v;.-..-.-,■. ..

6, Ces^distinctionsAne i^orii q'ue theorique's; £1^B'es* revele impos-

de^ "letf'cbri^erv^r'Uaris la pratique^ le^s renseigheBlertts

n'etant" pas suffisamnelvf Lpr^cik. :Peu cie tribus afi^icaine^'meneftt utie

S entieremeivt noinade^ 'On^biinWtaiie1 en general qu'un

\J TI^S/1964/D5> Par, 8.

Cette definition ne s'applique qu'aux nomades pasteurs. Elle

laisse de c6te les nomades qui vivent de la chasse ou de^la_ .^

ouetliette. .^:Cea^der^ier^^nJbdetenus -■si,^1geuInombreuxn<|u'41s

ne sont mentionnes qu'inoidewniest'''$J:j$ V

du dooumont.
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est realise en'tYeta rsche'rcke- de '^turages-poW':4es -trbupeaux de

chameaux, de bovins, de moutons ou de chevres et la culture des dattes,

du tlej de l'orge, du millet et des olives, par exeraple. Onn^^fe^

"pu Tsoier les :groupes^qua"'6ohfiWt l:ei:sofri:Jde leursJtr6Up©aA£f£ a desU;

'pasteurs.' Selon"les "projects de d^fi^1ii:ci

doivent pas' etre"consi&Sree^^

peuvent Stre comptleS"'ctans"'l<&&^ estfm^iitnis

sont donnles"plusV'loin. ^ertesy Iss' -6siti*ations -s'an- trouyent-gORflees,

mais il"import' ieJ'prendreccesrj|i'Oup'e& ^n-;o<^tisidera*i6li de'l'uBedaa., -

"l'autre manieiS'car,' d*unecJat^5les: trouiiea^s: sont pour-leurs cprpprie-

taires une^ source^ de"' riche"s$.e; et de prestige-^et^'i1^ autre party:.±te> ft

contrilDuenV a. la devastaiioh"iaesL ptturages- qtiic'^Wt f^qu^nanen^ assoeiee

au systeme pastoral.

du nomadisme

7. Le -d^laaeraeiit deg", .troupeafux ,,a la- recherche de nqurriture et d'eau

e^t-..la.-tecOniiciue,,g;u.i a perrnis aux pasteurs nomades de s1 adapter a un

milie-u a^ide qui leur_-a ete impose - a eux'^me's ou^'a-l^fe^aiicgtres -

^o-it. p.£VCoWe._.Pou.R.see.demographiqu3 soit parl1'^puisBment des ressources

-de;Xeura^i§u d'qrifine* On a pu ^fjirmer que le ri6maiismevn!est pas

un mode de vie moins scientifique que 1'industria^isme"!: ftetrbit ou

a ilanchester^/ Beaucoup ont ete fascines par la perspective^de la

yie'nomade' et

te^d*'he'roxsnie exigee's0 pdW' sufvivre3 aans^'. deS^tfdS^ifioasv. de .

/ les 'ver^tus^^luerHeres" inM^spensables• p®ttr -empSoher^les,: J^pre-

dations de groupements rivaux.

8. II y a malheureuseraent le revers de la medaille. Tout en notant

la cohesion sociale caracteristique des groupes nomades,

Benoist^iechin, Ibn-Seoud, p. 15- .:,--.;:-../>:,-.,,.,
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traditions tribales et I1 importance qu1 Us. attachent a la dignite, . ^

humaine, ^^unipn technique, de l'QIT a conclu que, dans 1'ensemble, '

les nomadg^. Ip^rqent" un; groupe social instable, pratiquant une economte

i>r^caire. .essentiellement de subsistance dans lequel sevissent la

malnutrition e% u^e mortalite.infantile elevee, et qui est incapable;

de tirer,,un.e rayan\age ..quelconque de services ou d'organismes adrhiliis-

tratifs (tals que. les services d'enseignement qui pourraient leur
''■ ■ •' - " ■■'--■'3.1! -,:.'.': ■ .." ;".'; ■ ■_■ j, . ■, ..

ouvrir d'autres possibilites d»occupation). II rossort aUssi de ce

rapport.que ce groupe:est dans un etat de desintegration du fait que

les changements.de la vie economique, sociale et culturelle du pays-ne

l'atteignent que par hasardB Tout cela montre la necessite d'une

integration plus poussee a la collectivite nationale' et fondee s'UT
r 1 / .

l!egalite des chances et des responsabilitesr-C; _ .-;.V:■ \-yC-.S^-M^S*?^

9. De ce-qui pr^Gjecte ::on -peut conclure ;qu'.en substance le nomajiisme. ^ . ^

est iricbmpatime'^av.^c: lea' objecti^s. ,du :developpement econpraique et so-

oial que. la^plAipairt^^s-.pays se sont .fixes. .:Kais sans une idee de „

la taille ef :-'de--la^^r^^aarti-tion des grpupes nomades, on ne peut ,faire ^

pour eux gu^de^grplan^ 5fr.agmentaires occasionnels. Les nomades vivent

dans une.larrge (nesure en marge de I1 organisation administrative nor-"

male des.coU^ptiviibes et^. de .toute evidence, les services aditiinis^r^^

tifs precedent, les bonnes statistiques. Ce n'est pas 1'inverse' qui^"'""

est vrai.t , .-

10. II nJesi done pas surprenant qu'on ne spit parveiiu qu1 i.mparfai-_ ^ t

tenrerit' a rassembler des statistiques. : Le& .^el^ueg donnees recueillies

etaient-parfois contradictoires, .parfois.^on ^ustifiees et toujours ti,..:,.

impripres %; urte- analyse satisfaisante. , J)ans certaines. aoneg,

a se les procurer etaitaussi illusoire: que,coLur4r; apres un feu

\J --■ybir^OIT-, op.: ci.t«»/par. 14 h
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Donnees

11. Comme lee" deplacernoni^ trmitiomels1 ;de- -nonteeuses. populations

nomades se font a -briers 3& ^nt^r^n^tonales et .qufc; lVorgani-

sation sociale de eec >pulatic^re3t ^seH-61ellem^±.:assaQA^. ^

liens tritaiixj'n'a^dit ote ^WfSxa63re rte V&parti^^s- populations

par groupes trilJaia:^':Sibeui: raisons g*bpposaient^^&tte

a) des statistiluesn^iona
lea reneeignemenVs ?disp§iiitlSS a" i^chSiOn national ssmfclaient rplus

Surs que'ie^don^les'relativ^a i^ groxipfes

des chiffD^s donnlVci-aessbu^s^nt straits de-denombremeiitstflu

d'estimations portant siir des trxbus/ ^r^ ^. - --:

Les re^iong du nomadisme en

12. La grande zone de nomadisme est constituee par le Sahara et ses

abords. aussi Men le desert proprement dit, ^

PreciprtationWr des temperattireg 41e^e;s.h.#^h^ers ri^ourem: et
lune Ve^geiiation-ma^e, que ^^o^e.en^ord^ rdu ffiwrt,. ou _un climat

legerement moins aride.pet^st uaeyyie-un.peu moins,.rude. et n' impose ^ ^

pas une'ampleur ot~une oonetasce au^si-^andes ,des deplacements. _ .".^

13. Cette zone'esV'jiwen^ e^oe comprend pas- seulemen.t les pays,., ^

situes'au nord duJsimr,, maife aussi le'hotd de'la plupaort,ie,S -pays.,,, ^

d- AfriqueJ de 1' one eft 'aiftA " Wurre'- partie' de' l'Afriqu&,:^ua^ria^.,,j; oL

Slle sI6tend'"egaiemenf"a X1 esJ. et c^mprett^^er^ainess^^ar^esr^u^,.^,,-;- ,:1

Soudan et aussi de la Somalia, de 1'Ethiopie et du nord du Kenya., f,,:;. .

D'autf6s; zones ^ nonadi-sme--,.. moins massive^. ^4te.ndent vers le& sud^

jueqii^n Gugandai le sud du Kenya, et ,le,^ ^JTan^any^ et certain^

poches (principalement des nomades vi^ant ^da^M^^l°\^a^^t;-,-
la chasse) subsi^tent, par exemple, dans^la ^publique demooratique du

au Rwanda, =^au Burundi, et, dans.,!§,-?u^ Ju£gontinent. _ . ^

Nombre et repartition

14. Les chiffres du tableau ci-dessous sont les plus surs que Von

possede. On a evidemnent donne la preference_.#axt oi^ffres cj.es recen-

sements officiela5 I defaut, on a utilise leB estimations administratives.
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On a da maln^urksiment;ciier';quel^ues d'origine inconnue.

Les sources sont donnees en note. Le secretariat attire particulie-

rement Inattention sur les observations relatives a l'Ethiopie, a la

Nigeria,-auKehya et au Tanganyika.

NOUBRE ESTIKE DE NOISES DaEJS L£S GRAHBES SOUS-REGIOITS B'AFRIf&E J

(en milliers)

;;, Annee Population Nombre de.

totale nomades

Mauritanie

Ilali

Nigeria (region du nord)

Niger - -::C :..„ ..-. .-.-_.' -\:.':S&.'„'■■■. " ■

Tchad

Republique centrafricaine

Afrique du noi*d! !

Sahara e-spagnol > . .L;.. . ■ . .

Algerie (departements du Sahara)

Libye,.^^.;; X '■ > ■ :...'. ■-"■

RAU (Egypie) ;,.: : _

Soudan

Africnste^-clu nord—es't et de I1 eat

Ethiopie

GSte frangaise des Somalia

Somalia •':: ■ ■ -' -.T-';9"i.v.L" -j,-'-':----

Kenya (province du nord)

Kenya (province du sud)

Tanganyika ' : . - ■..:-:■-...„

Ouganda ■ " ■■■'' - •

1959

1960/61

Voir

1959/60 ,..

1958 .

i960

196O

i960

.-. 1954

19.60

1955/56

i960

1-960

.--.-u.-^SS?:-,--.-. ■

1962

■.■-.:. :,:..:WQir

-■ 1959 =".- .-■:■

790

4.100

note ci—apres

2..700

2.600

1.346

24 ■ :

588 ■ :-

1.089

25.984 ;,

10.263 1

640-

209

620

300

15

24

135

187

101

,406

20.000 Voir note c

67 ;

AiS9Q.:y^. 1

590

■"8.78a ::

,..55?

20

.483

587

,.■„■.. ._

63

154

.-apres
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NOMBRE DE HOUPSS:D^S .LESGRA5TDES SOUS-REGIONS D'AFRIQUE

■■■■■-"■ "•■■■■ ;' (suite) Ci- fi '■'■'iI' "£■'■'»'■?' ■'■"-■ :■";-,:.; .

■-■- :■:-■: (e*V Riil-liers), ...to.- ,-,.:.■■ ■■ ■

--■' ' - - • ■ . Azw&Qs ' - t Population
total©

de

"nomades"

Autres zones

(population^. ocQupees essentiel-
lement a la crhasse et a'la"""'-''

cueillette)

Boschimans

Hottentots

Bergdama

Souree.s

lilauritanie

Mali

Nigeria

Tchad

Republique

centrafricaine

Sahara espagnol

168

35

30

Analyse de l<*eQpQQmj.e de la Hauritanie en 1959* p. 36.

Demographic Yearbooks 19^3, p» 124» i^

D'apres l'Apnual Report of the Depart^ril X6f LabWtif '^
for 1gj6-1957i P^ 4? il y aurait deux millions
Fulani noraades. D'apres le Report on the ^

Survey of the Northern Region of Nigeria de la FAO/ICA,

ils seraient "quelques centaines de raille",'

L'Etude demogrc'vphigue du Nigert donnees individuelles

(j^£TirS^nale que"234^OQ personnes ont ete exclues
de I'enquetes on a feuppose que 200o000 d! e

etaient- des nomades,

D'apres lee Donnees collectives de la me^me etude

nombre estime de nomades couverts: par 3-l^quete est

de 420,000 (89t44O menages "dxr^f 'persoiiiies iffl6e

Comptes economiques, 1958j P« 9 e"t 10, "■'■vJ

Donnees de "base ,s^r la situation demographique, p. 11,

.Source^priginale inconnue; le chiffre indigue: est cite dans

le rapport de I1 UNESCO intitule Nomades et' homadi'sme^

au Sahara9 p. 22V -On a suppose que les estimatiBhS;: :(:iu?:-

se rappprtaient a 1960. on a une annee proche de
I960.'"' - ■ ■ ^>l:;^.

Algerie Comme pour le Sahara espagnol.
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Libya

RAU

Soudan

Ethiopie3

Cgte francaise

dee Somalia

Somalie

Ke"nya (nord)

Kenya (sud)

Tanganyika

QUganda

Autres zones

Recensement de 1954.

de; 196Oi

Recensement de 1955-1956.

ehiffree presentai^nt de^teii's hearts (de 200.000
pour l'Ogaden a plusiewa-millions pour I1 ensemble
du pays) qu'aucune estimation n'a paru acceptable.
he ohi^fre total doit -§tre tres ^leve" puisque,,en

dehors de l!0gaden, il y a des nomades dans.le sud-

ou^ai^ que la plupiat^de' la population de i'Erythree
est nomade et .que les :Danakils et cextains autres
groupes doivent Stre pris en consideration.

.En comptant 40.000 ha^tants pour DjibouU r%t 7.000

pour quelques autres ^etites agglomei-rfiSns^ il^ gg^
paralt raisonnable d'estimer la population nomade
k 2b;ood. " * ' "■■ ■•'■' ■ -:' "■< '^ ;ut: - a1

On a opxenu^ 4e.cn1.rrre estims en .^.^uu^* +*«pT.rt.
estimations ^eiafives a' I'anciienne Somalie Italian-*'

Statistiquea de la Somalie sous administration de
tutelle italienney 1957.Pi^1tia^et dui&apport de

I1 Admin^s.tratipn britanni^e ^au Secr41;aire d'Btat

aux colonies, Somalilarid 1956 ancE 1959. p. 11.

La presque totallte, de la province est peupl^e de

tribus nomades. On a ob'tenu les chiffres donnes

en .ad^itionnant les chiffres venant du recensement
de Lces tribus. " ' " " " :

9n c?r°i* que les ^riDus su4.vantes sont ou etaient
nomades t Ilarakwet, PokotJ' Safcaot, Tugen, Jlassaf,
Iteso, Nd^robo et Njemps. Eb additionnant les

chiffres du re.censement de.pes tribus (compte non tenu
du denomtrement effects dans la province du nord)
on arrive a 557.000. On sait eependant que beaucoup

sont devenus sfidentaires, notamn.ent parmi les

ilaesai. On ne saurait indiquer, m^me approximati-. :

vement, la propprt^ r|e npra^des. _,,,,, ,.ri,v,.yr,_.n}ni (-h ,,

des Barabaig (62.000). Chiffre probablement excessif.

Recensement de 1959, total des Karamojong (H1»7QQ)
et des Suk (21.900).

Murdock, op
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Imperfections des donnees - ■ .■..■=.-.•■■ .--;

15, Lee donnees ont de graves imperfections qu*©si :p©ut re"sui*§£ {Ograme

suit t - . ■■,■■■ .. .,. ;. :r/: .,:,■.

X» La marge d*err%ur n'^est pas connuej me*me dans le ca& des

de .XQ-c.ansements, cites j

,,,, ig % ^,;p

2. Tousi-leadegrees de jxcn&adisnte. sont cofii^risj depuis le npmadis—

me integral^ jusctu'aux cas 'iimit^'s^qui prf'aentent certaines

caracterietiques des populations se*denrtaires;

3. La liste, qui peut dans certains cas contenir des chiffres

"" ^9. "'trbp^f'^ihifletf^tS %r6$ &Xefe3^n*G&\'$at8'■'complete. —"o - ■ arr~o^-^~^s^

16. fifntf^es^^a;r^ssi^le-:?f chif^res. On

peut toutefois affirmer que le chiffre relatif au Soudan est sujet a

caution carlee^''rip;madeie (oxt semi-nomades) du aUd ont ete considered

comme sede^tteiceadtttrfait ide Lia:*ejshaiqiie-ado:pt€e' powr le recensement.

17* "B^s'^fe^ic i^iyi seuiementr~^7jt pu Mati^^^^ii^sisemiHiomades des

nomade^^J en El^e "bu" ies premierji ^taient t^t.lX)6J>t les seconds

91.000 et en Somalie Xancienhe Somalie" italienne seulement) ou il y avait

le S^n^gal, la Guin^e, le

Cameroun, l'Angola et peut-Stre la Zambie et la Rhodesie, aucun chiffre

du Rwanda et du Buruiyj*, n«L scyit pas compiM*; faute de: donnees. La

Turiisie a eti ^lonifair^aielifJbmise ^ar on 6s^^ifle ;o;^;ie nomadisme a

completement disparu du pays o» pe.u sVen -fautrrC. 1 -ir, <:.c

19.-ill-,::ejrt. igalwwt .dputeux jc[UQ:il©s,erreurs des chiffres nationaux

s'elimineraient d^llesMntmes si oif scdMtionnait ces chiffres pour

obteiiix des totaux spus-r^gionaux ,ou regionaauc C'es^ti pour

_i/ Le chiffre de 3.000 est donne dans le rapport de l'UNESCO,

Komades et nomadisme au Sahara, ,B^i23-,.;_c ,^>oL■■:;;. ^
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qu'on n'a pas cherohe a estimer le nombre total, de, -nomades».?.-$& totit.ei. ;>,

maniere, i^l re,^t ^|is.,;iii1;ereBsant de me.ttre en evidence la proportion

de lar.pppv.latj.on,,(iue; representent \les nomades dans certains pays (oil ruJ_

dans certaines parties des pays) ,ou ils sont ^ar.ticulierement

IOTRCEN?aGE,:DE:HQI1ADES DiiNS.LA POPULATION Pg CERTAINS PAYS. .li.

Pays et

iiauritanie

Niger """

Tchad

Sahara espagnol

Alge"rie (departeraents du

Libye ■■ .■■■■-■ ■■ ■■' -1-; ■"'■ -':■•"

'* "Tripolitaine

CyrenaSque

Fezzan

Soudan

el-Ghazal

Kassai'a

nord

•:^,.:^fiaut

Somalie

Kenya" (provxhce" (provxhce aii

81

23

23,0

7,2

12,4

6,0

2O,O

10,6

99

iJJ;

££0

"?"A :""v- .. .--N
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Perspectives ,&e.croissance ■ xo;..o;i i --i^a^v -"■■ v.ao\L^:-. ; .--. .■■'■:."";

20. "Oii k&dispose "pas de ^nsei^emen%s'BU^fi'sai"iSBvpdiir''p61uv6ir

indicjuer 'de1 f&cori sure les carabteri'stiques dembgrapiiiques des popu

lations nomades d'Afrique. T3ans quetques cas, il exis'te des'estima-

tions des taux bruts de natalite et do mortality (receneement du

Soudan et enque*te par Bondage de 1957 sur les "llaures Chemama de la

valle*e du Senegal)j raais la valeur de oes donnees est incertaine, ,_■-;

Hien ne permet cependant de conclure que les populations nomade^s sont

stationnaires ou diminuent et on peut siipposer qu'a moins dfe"pidemies

catastrophique.s, de guerres ou de secheresses, ces populations augmen-

teront par croissance naturelle*

21. II se peut. que la croissance naturelle soit compensSie-par .tin ;

recul du nomadisme. On constate de";j& chez les populations nomades ;

une tendance a se fixer, tendance en partie spontan^e,. en. p^tie pro-

voqu^e par les efforts des gouvernements pour offrir a oes populations

d'autres moyens d!existence soit dans 1'agriculture soit dans la petite

1 / *
industrie-% L1exploitation des ressources petrolieres offre de nom-

,;. ■.■.art...

breuses possibilites aux pays qui ont la chance d'en poss^der. lleme

dans le passe,- les veritables nomades etaient amends a prendre contact

avec le monde exterieur obliges qu'ils etaient d^perer des ^ohanges

pour se procurer les articles de premiere necessity qu1ils ne produi—

saient pas eus-mSmes, oorame les oerealesj on constate maintenant que

de nombreux noraades ont acquis des gouts nouveaux que l-'-ins^curit^

liee a leur etat actuel ne leur permet pas de satisfaire. Les parti

cipants a la reunion de 1'OIT, mentionnee a plusieurs reprises, on

tenu cependanj a faire observer que la sedentarisation;/n1est pas tou—

jours souhaitable ni praticable et que les gouvernemente devraient

etudier la possibility d!appliquer d!autres mesures, telles que ]

lioration de la distribution d'eau et des pStura^es,, qui rendraient

la vie des nomades moins rude et leur assureraient une plus grande

securite.

Certains des plans sont examines dans le document de lr0IT inti

tule Technical lleeting on Problems of Nomadism and Sedentarisation

(/6/1) '
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III. IaETHOUDLOGIS . .,

Denombrements de nomad.es effectues recemmerit en Afrique

22. Cinq operations de denombrement "meritent ci.e retenir I1attention :

le recensement effectue en'Libye en 1954> le recenseriient du Soudan en

1955/i956j 1'enquSte effectuee* en 1*957 chez les haures Cheraama de Iiauri-

tanie et du Senegal, le recensement du Kenya (province septentrionale)'

en 1962 et l'enque"te experimentale commencee en 1362 dans la region de

Tahoua au Niger. Nous mentionnerons dans les sections suivantes? certains-

aspects de ces denombrements. - ; ■ .

23« II nous a paru-superflu d'indiquer les points comrauns a tous les

recensements, qu*ils portent sur des populations sedentaires ou sur des

nomades; nous nous sommes done limites aux aspects propres aux denom

brements de nomades. C'est pourquoi nous avons traits plus longuement

l'enqutte effectuee au Niger, car e'est la seule qui -concerne exclusi—

vement les populations nomades-ety'de1 par son c'aract£re experimental,

elle ■■•offre'-im intere*t particuliea?. '. >

24. II s'agissait d'un denombrertient completj on avait pens© term^ner

l'operation en 3 rnois, mais il a fallu prolonged .c.ette periode de . -

10 semaines. : . -

25. La definition de nomades et semi—noraades etait conforme.en prinoipe

a celle-qui avarit,ete proposeo par la reunion technique de 1'Q.IT ; (.yoir,

paragraphe 5 ci-dessus), . ...

26, Dans- chaque district de recensemeut, "les families rtsldan't

tuellement dans-ce-district ont recu la visite d'une e^uipe comprenaait,

un recenseur, un "secretaire" charge-d'inscrire dans un registre les ■- "■

renseignOfiients obtenusj et le cheik de la region ou-son representant,;;

La presence du cheik etait neoessaire pour trouver les lieux de camper-

ment des nomadeg. L'equipe s'est rendue d'un camperaent a Uautre en

voiture, a oheval ou a dos de charaeau et dormait la oulanuit la '

surprenait.■-- Pour^eviter d© compterideux fois-ies -memes personnes.
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on a'soit tire uri' echantillon pour determiner tout d'abord le norriBre

de personnes'a charge par contribuable masculin, soit utilise la

methode'dite des^Sagalles", Les "Sagalles"' ont ete appeles au siege "

du district et pries de'donner des renseigrieffients sur" chaque* nomme

imrria-Eficuie et sur"les porsonnes a sa"charge.'' "'taTpiupari du temps

illettr^s; les "Sagalles" sont corinus pour leur excellence memoire.

Avant le recensement, la population "to'tale de cette zone avait ete

evalueo a 200.000 habitants, alors quel'Xe'chifffe du recensement etait

de

.:. o ■

liaure.s Chemama de _Mauritanie et du Sgnega,! : ...-..•. ,...

33. Les campements des inures ont ete rep.a^tis en 4 ^OUP^S, *..;. ^-.us

1. Les caraperiients de pasteurg situes h ..proximite, de .sourqes, de

puiijs,.ou d'etangs et non loinxdes paturages tr^bauxj . ■ -:.r..

-2*. -Les cetmpemeiitsagric&les ;d'hiver-r ckaque tribu-dtspo-sant &&»''

■ - . - ses-propres terres qui sont eusamertcees -des le: .d^"buij'■■■&£ la :-

sai&on des plutes .(iuille-t-aoat), la recolte etant effectuee

■ ; -. a la fin de lfhiver (noverabre) j . =-:■"■■-" '■'''■■ - ■■■■:■■■---

3. Les campements agricoles des Chemama Toucouleur (Ouala)".

: .• Du.c5temauritanien;^il existe de nombreux campements -don

,-.: ^^ :yhabitants-'-oultivent la terre apeu pres de la raeme^fagon que-

:. : i j-los populations. sedcntaireB^e^la regionmais qui/- des -que !- ■="

ules eaux du fleuvexse retrrenty-utilisent pour leurs.cultures r

les terres precedemment rinpndees. 'j ■ :■■■■ '• *."■*..*'■ ■■■• - -■■--:.

"4. "Lies campements des pastours' "qui se cUplacent tres'ffequemmeht 5

34. Afin de.reduire le temps requis .par la recherche des .tentos et ..;. .

les fr^is qui en resultent, pn a choisi pour I1echantillonna^e 0,5 ,

pour,, 100 des, tentes figurant .sur. le registre de la population et^, , ±r

le recenseur devait faire porter son enquSte sur les oampe.ments .qu

se trouvaient les tentes selectionnees. Ii§me en procedant de la sorte,

22 tentes (35 pour 106)'sur^les 62 qui avalent eie'selectionnees n'ont

pu etre rep^rees, "ehraison ;^u deces de l'occupant ou do 1'inscription
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incorxe&te && :son noni -dans le registre tie la population. Le reperage ■ ■

de Is .plupar-t ?des autres tentes a ne'cessite" £e-longues crecherchesV ^ : '^

Region 'de Tafooua, au Nig;e'r-L/

35- La region ocoupee par- leg .nomades dans le district de Tahoua . .,..

oouvre une superficie d'environ 100.000 km2 et compte, selon les regis-

tres admiriistratifs, une population nomade d1environ 90.000habitants

(6a.000 Touaregs et 30.000 Peuls), Ces deux troupes'vivent"de i»glevage,

^ plan - II etait prevu que sur les cahiers de recensement ...

on. clioisirait aleatpirement un certain nombre. de

:11 qui seraient interrogees a: la fois pour

1'enqugte dpmpgrapiiiqup, et pour. 1'enqu^te sur,. 1'eleyage, ; Tr.es, yiie,- -,r

les responsables se spn^.re^idus compte que les,,n*enages! desi^nes etaient

tres disperses et. qu'en^ putre, & la. .plupart des, "adrpsses" ou points ,v

d'eau indiques par les notables de la tribu, on ne retrouvait pas les

families cnerchees. " Ipres enque^-te, on~pouvait les trouVe^'a "26;buJ"

30 km,' souvent apres avoir fait a'dos"de chameau un periple de plus de

50 km/ a raison de 30 a 40*km par" jour au plus,

37* Ce plan, a done ete abandonne tres rapidement comine etant

ment

38. :Peuxieme.plan - On a determine au chef-lieu une liste de pbifcts"::-- ' ;

d'eau. Cette llste etait comgietee-rau fur et a-mesure de I'avancement1 '

de -l»itude d^iaographique. Une certaine fraction de ces points d'eau

(estimee a i/iOerae) a ete tiree par tirage systematique. On a renonce

a proce^er a une stratifioation prealable en raison, d'une.._part, des

renseignement.s,0ontracLiQtoires et souvent errones- sur.ces points cL'eau .-

et, dfau*re;.part,, en raison de 1'extreme variabilit&:!;;^e -I"1 importance..,M,vj

des poiri-tsc*»!ea»,.tatot en fonction de lTannee que ■de>j* saison, Lar -..,..

liste comprend actueldemeint 600 points d'eau.

1/ L!ensemble du rapport e§trepris-,textuellement d'un document
redi^e^paf K &♦'£, "Ea^clriiac, expert statisticien au Ministere
^e^laaOocrpere^ion ^Eranoe) et intitule i Commentairqs but une
enqugte en milieu nomade en Republique du Niger (Roneo. 1
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43. La.-.Cracijio.^Ae-so^nda^e, proposes ,,,si.,rsiiiiple qutell-e. paisse parat-

tre, faitpj^u^ytoute^uHWr serie d(hypotheses, ...dqn> il.une.-.d.es plus

osees:es/t peut-ttre pellq de 1'..exactitude _:.ijle^S.la,base,^^:;sQnda,ge,fon-.

dee sur les rogistres administratifs, ..^El^isufipose^de plus qu'il y T. ■

a identite de structure entre 1'unite "menage recense" et 1'unite

"menage administratif". Or, ce n'est pas le cas, ' """*

nistratifs" etant en fait des fractionneniGnts. plus ou moins arbitraires

de "families administratives" inscribes sur les registres. L'enque"-

teur rencontrant un.homme seul (en realite provisoirement ditache "de

son "menage") l'inscrivait sur une liste et le consid^ra^t comme un

nouveau;menage. II en a resuite des distorsions qui se sont revflees

inacceptablee. Ceci etait encore plus vrai pour la fraction de son

dage de l'enque*te sur l'elevage, et il etait impossible de se faire '

une idee quelconque de la repre"senta1rivlte" du°sondage; r--r;

44. ftuatrieme plan - II a paru necessaire, malgre les avantages de

la methode-contraire, de contrntier a ^eparer-I1snquete demographique

de l'enqucte sur i1 elevagev ■ En effet, '1» impot portant a la fois siir

les personnes et sur le be fail-j il n'a --pas- sembig opportun; ds-faire

dans une mgme famille ;un-deoompte tre^ Eierri ala fois des personnes

et du troupeau;- cejlqriiaufait: risque -d'ehtrainer une -fuite des enque*tgs.

45» Ainsi I'^tude demographique pdrtera sur un echantilion etl'etade -

de I'elefeigVsttr un autre, distinct- du; premier.. Cea \deux- echantillons

donneront'd6tii: estimations dunombre de meaages. Celle qui sera - -■

fournie "par 1'etude demographique, fonde€Tsur I1 echantillon le plus ' ::--

important, sera presurneela'plus exacted La taille de l'echantillon ■

a ete calcul^e'Len tenant compte dU'temps'" qui reste pour travailler;'■ L'v-

et du

46. Le sondage sera effectue a un seul degre, 1'unite de sondage

etant la tfibu^ c'est^-dire unS grappe de m^nag^s et'ale'-troupeaux^-^

La. base'de^sbiidige est la liste des tribus, ddnrieel!p£Lr Ife" recenserneht

administratif. On peut considerer avec und quaidiJJcerti1fciid6r que

liste est complete. La population des Touaregs et des Arabes a ete
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repartie en quaere strates 1 tribus de moins de 300 personnes;, tribus

de 3Oo"a 499 pVrsonnea, tribus de 5OO.lt 999 personnes et tribus de .

1000 perspnnes et plus. Les, Peuls on* ete repartis en- deux strates :

les Peuls Bororo et lea Peuls Farfarou.

47. Dans chaque strate, on a tire, deux tribus a equiprobabilite, de - ■

sorte quiVau total:kult tribus sur environ 300 on* ete dSsignees, la -

probabilite ntetant^pas la me*me pour toutes les states. Bien qu'elle

ne soit- pasrigoureusement satisfaisante, on a prefere cette methode

afin d'observer des tribus dans chaque strate tout en evitant d'avoir

un grand.mombre d-unites primaires dans la strate des grosses tribus -

ou l»enqu©te est supposee plus difficile, la population risquazbt W etre

plus dispersee. .:.-^

48. Les enqugteurs procederont afwi recensement systematique de toutes

les b$tes rattachees aux menages des tribus tirees, ou qu'ils soient.

49. Si, par cette methode, les estimations risquent d'etre entachees

d'une erreur aleatoire assez grande, "on peu* esperer reduire l*erreur

d-observation, puisqu'il est pbssible"de s'assurer que toutes les famil

ies inscrites sur les registres acUninistratifs, ainsi que lee families

precedemuent omises ou nouvellement crees, ont ete recensees.

50. Cinauieme plan - On a pense que le decompte systematique des

troupeaui dans une tribu pouvait entrainer de la part des enqueues

des reactions qui rendraient irapossible le recensement du betail.

Aussi, s'est-on reserve la possibilite do renoncer a la methode ci-

dessus et de la remplacer par un decompte exhaustif des troupeaux^

appartenant^aux^menages trouves sur' un point d'eau ou un groupe' d4 J

points d'eLau (les menages ne possedant pas de bStes etant considered

oomme ayant un troupeau nul),

51. Les fractions sendees'seront calculees a posteriori a partir des

donnees de l^nqugte demographique et grace a un'critere de contrSle s

le norabre de personnes hx menage t . .__ .
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CONCLUSIONS

52. Les participants voudront -pe.ut-§tre examiner ce ■qu'implique les

conclusions ci-apres :

a, ,La question esj3Gn£ielle est; le xeperage des groupss nomades.

- fo* Aucune methode n'es-t valable pour touies les populations

nomades qui sorit tres differentes les unes des autoes quant au

...,., "type et. a la frequence des deplacements,

0. En tout etat de cause, ir-y aurait le plus grand itfteret a

-'* pouvoir distinguer les semi-oomadee des nohades pWs, car il

est beaucoup plus facile de denombrer les premiers que les

,. seconds. . .. , ■ . .

d. Semi-nomades : ils sont par definition agriculteurs durant une

.... ■ partie de l'annee et pourraient etre, denombres au cours de

. . leur .periods de; ,se4entarite. II faudraii; pour cela §*tre

renseigne d'avance sur les regions et les groupes interesses,

ce qui ne sera peut-e*tre pas aussi simple qu'il y paralt mais

ne devrait pas presenter de difficultes insurmontables.

e. Nomades purs s il y a lieu d'accueillir avec reserve les

assurances emanant des autorites administratives, selon

lesquelles le schema des deplacements des noraades egt connu

et teiles ou telles. tribus seront, par exemple, groupees au-

tour de tels points d'eau a tcl moment. L1enquStc. effectuee

au Niger a montre que mtme de petits ecarts dans les itine-
■.'.■■ .*'■ ,-'■■■' -..■':■■. ., ' .' ■'■ ■■■ - -:cir
raires prevus pouvaient poser aux enqu^teurs des problemes

extrSmement embarrassants.

f.., JL'enqu^te etfe,ctue.f; au, Niger, a dgalement montre qu'al ne fal-

■ f^^-P.*?: "fcouJours: s^;f4er.iaux.i'eKseignements cpncernant les

points d'eau et qu'il y avait lieu de les verifier;^ une

date aussi rapprochee que possible de celle du denombrement.



g# Bien que toutes les operations. so;ien_t subordonnees au repe-

rage des groupes nomades sur le terrain, certains preparatifs

; sont neanmoins" ne"cessaires au succes de 1'enque'teV"

1) Reunir les listes administratives des tribus avec leur

:■■•■"! - effectif estime en <iistinguant:entre les nomades *iurs,'

,- .. r ,le:s .semir-nomade.s-et. ceux igratlquant- la transhumanes. (telle

est definie au pftrafeTaphe .5) i ■ . '-■ ■ ■'-'■■•■

2) ConnaJtre le- -s-chema des deplaceirients en distinguant entre

^es nomades qui yoy^gent danis les limites du terTitoirer

national et ceux qui vojvt de part otd'autre desr fxpn-

- .■■ tieresj.-... L , ..-■. ■ . . ■ ■■:.■;;•■ .. ;. ■ ... ■■. ■■ - ■■■■-■ '■■ -

3) Connai"tre autant qu'il est utile les langues et les'oou-

4) - Disposer1 de cartes indfquant la nature' du terrain, 1'iti-

neraire des deplacemehts' et" les1points d*eau frequentes

■ ; par chaque tribu; ; : '"' "~'~:"

5) Prendre contact avec les chefs de tribus et. s1assurer de

leur cooperation lors du denombrement;

6) Decider de la technique de recensement a.adopter t

denombrement de la population de fait (qui comprendrait

les nomades presents temporairement sur le territoire

national a l'exclusion d'autres qui se trouveraient pro-

visoirement a I'etranger) ou denombrement de la popula

tion de droit. (qu'on pourrait .definir spit c£l.apres le

paiement des impots soit selon les liens ooutumiers

d1allegeance)» Cette derniere methode serait peut-etre

plus efficaoe pour' rSduire' les' bisques de cbmpter" plu-'

sieurs fois les"nomades"Jqui'traversent les frbntieres

- riationales; ■ ■■■■■■-■■

7) Decider du champ de l'enque*te. L'enqutte menee au Niger,

le recensement effectue dans la province du nord du
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Kenya et le denombreftfent des nomades en RAU conduit en

1960, confirment qu'il est souhaitable de ne poser'que

desquestions tres simples. On propose de limiter les

questions directes a I1 indication du sexe, de l'a*ge et

de la tribu, en sachant. que pour 1'gge, les responses

seront extr©mement suj&ttes a_

~~i T ,'-' 'J

h* Les points enumer'es ci-dessus onfun baractere'^pureinent" techni

que et ^malheureusement", ne gar'antissent hullenienf ^W l^bn

"' parviendra a surbbhter la difficulte Weseiiiiielle resultan'1; de

la raobilite des tribus nomades. Poury parvenir, il faudrait

adopter une des deux solutions suivantes j - '-■'—'^

' 1) Donher a I'enquSteur une mobilite egale a ceiledes '

nomades qu'il 'ddili denombrer, ou : - -:

2) Paire en sorte cpxe les nomades lipitent. suffisamment

leurs deplaceraents pour pouvoir etre denombres.

Pour appliquer la premiere solution il faudrait soit attacher

un recenseur aux groupes nomades soit former au travail du

recensement un membre de chaque groupe nomade qui serait

remunere. Dans les deux cas, la personne choisie serait en

quelque sorte le rapporteur statistique du groupe. On pourrait

aussi se servir d'avions ou dfhelicopteres : a) pour operer

rapidement sur toute l'etendue d'une region en prenant des

photographies permettant d'etablir des estimations sans

interroger les enqueues, ou b) pour suivre lee groupes en

deplaoement et les joindre en des lieux appropries afin de

les interroger, II suffirait sans doute de quelques appareils

equipes en "phonie" pour accomplir ce travail.

Par limitation des deplacements des nomades on n'entend pas

necessairement leur stabilisation, laquelle n'est cependant

pas a rejeter, II s'agit plutfft de prendre certaines mesures

- amenagement de puits et amelioration des paturages dans des

zones choisies - pour dispenser les nomades de trop longs
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voyages, ..Partout ou. elles seraient jugees.praticables et .

souhaitables, les me.siiree-.ausceptibles de. favoriser la seden-

tarite pon,tribuer,aire,nt bien entendu a resoudre. le prohleme du

reperage> ■ v ■ ■ i /.....■. '. :-. , ■ . . .■.....•

k, Enfin, il nef- fauit paW- oublier- que les deux solutions precitees

sont onereuses. lifiP-afeu^Qme serait a reteiiir en priorite par

.... ,, les gouy^ne^iiisi:far elle pourrait^ condii^e. a. adoupir les _;,

rigwurs de ,^a~.viej.;^aBr ao.^des et leur donner plus de. securite.

Elle a d^meur^ d#ja, regu. ^appui .foi-mel de pltiaieurs-gou-

vernenvent_s.qui,,.sil.pffQrp;.e|it d'encqurager la seden,tarite;pu d'ame-

liorer les ressoiurpe&,.£n:, eau et j

1. rOVest-evidemment, Ufip; solution a..long ierme., ;Pans: l'immediat,

il convient de pouirsuivre .X^.essa^s; nOitamment^en, ce qui con-

oerne les techniques de Bondage, pour determiner cjuels resultats

il est possible d'obtenix sans depenses exoessives.




